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RAPPORT.
I/C sergent-major lit le rapport du colonel. “ Huit jours de 

prison aux sapeurs Durand et Boutrou parce qu'ils ont hui un gen­
darme qui passait. ”

Le sergent oublie \'h aspiré et fait une liaison avec le t.
Le colonel :

— Comment ont tué ? Et huit jours de prison seulement !
— Avec une H, mon colonel, avec une H ! rectifie le sergent- 

major.
Le colonel :

— Vous me flanquerez un mois de clou à l'homme de service 
qji a laissé sortir ces sapeurs avec leurs haches !

VIVE LA GAITE :
Le docteur X. est jovial.
Jamais personne n’a pris plus gaiement la perte de ses mala­

des.
Hier, il venait voir un client atteint de pleurésie.
Le concierge l’arrête :
— Monsieur est mort dans la nuit,

— Ma foi ! j'aime autant ça... je suis si pressé ce matin ...

Un professeur de huitième fait faire à ses élèves une composition d’or­
thographe..

Son livre à la main, il dicte en indiquant la ponctuation.
— ... Le Seigneur — virgule — dit l’Evangile — virgule — ne veut pas 

la mort du pécheur — à la ligne.
— Quelle chance I chuchote un élève ; moi qui dois aller à la pêche dc-

Un brave paysan reçoit la visite du contrôleur des contributions qui lui 
demande :

— Vous n’avez pas plus de bêtes que l'année dernière ?
Et le paysan :

— Aussi vrai que vous êtes ici, Monsieur, il n’y a qu’un âne de plus dans 
la maison.


